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tous les chiffres présentés dans cet article sont tirés du microrecense-
ment mobilité et transports. Dans le cadre d’une enquête par son-
dage menée tous les 5 ans sous la houlette de l’Office fédéral de la 
statistique (OFS) et de l’Office fédéral du développement territorial 
(Are), les personnes de 6 ans ou plus sont interrogées, par téléphone, 
sur leur comportement en matière de transports. Le dernier microre-
censement mobilité et transports, dans le cadre duquel ont été inter-
rogées quelque 60’000 personnes, a été effectué en 2010. Depuis 
lors, il fait partie intégrante du nouveau système de recensement  
de la population en Suisse. Les données détaillées et les publications 
correspondantes sont disponibles sur internet à l’adresse:  
www.mobilita2010.ch.

Election du Conseil national 2011:  
les seniors sous la loupe
En Suisse, avec l’âge moyen de la population augmente égale-
ment l’âge moyen des électeurs inscrits. Lors de la dernière 
élection du Conseil National, en automne 2011, près de la 
moitié des électeurs inscrits étaient âgés de plus de 50 ans et 
un peu moins d’un quart avaient plus de 65 ans. Comme la 
participation politique augmente avec l’âge, les personnes 
d’un certain âge jouent un rôle important en politique. 

Les personnes d’un certain âge vont plus  
souvent voter

La participation aux élections est plus faible en Suisse que dans 
tout autre pays démocratique. Il y a plusieurs explications à 
cela, notamment le fait qu’en Suisse les électeurs sont appelés 
aux urnes non seulement tous les quatre ans en vue des élec-
tions, comme c’est le cas dans la plupart des démocraties, mais 
encore deux à quatre fois par année pour des scrutins populaires 
portant sur plusieurs objets, tant au niveau fédéral que cantonal 
et communal. Dans ce contexte, relativisant la faible participa-
tion politique de l’électorat helvétique, les politologues gene-
vois Amal tawfik et eugène Horber ont conclu, sur la base des 
réponses à l’enquête «Selects», qu’en quatre ans, quelque 22% 
seulement des électeurs n’ont jamais fait usage de leur droit de 
vote (tawfik/Horber 2010).

L’enquête électorale suisse «Selects» (swiss electoral studies) est un 
travail collectif de recherche mené conjointement par les instituts de 
sciences politiques des universités suisses, qui a vu le jour en 1995 
et qui est rattaché au FOrS, au sein de l’Université de Lausanne. 
Depuis 2003, l’OFS est partie prenante du groupe d’accompagne-
ment de l’étude électorale «Selects» et se charge d’en constituer 
l’échantillon. La partie essentielle de «Selects» est un sondage post-
électoral effectué auprès de 4000 électeurs de toute la Suisse (pour 
plus de détails, voir Lutz 2012, p. 79 ss.).

Les principaux facteurs influençant positivement la participation 
aux élections, en Suisse, sont en grande partie les mêmes que 
dans les autres démocraties, à savoir la formation scolaire, le 
revenu, l’âge et le niveau d’intégration sociale. Selon l’enquête 
scientifique «Selects», lors de l’élection du conseil national de 
2011, la participation des jeunes disposant depuis peu du droit 
de vote (18 à 24 ans) a été de 32%. La participation aux élec-
tions augmente avec l’âge. environ 60% des personnes de 55  
à 64 ans et de 65 à 74 ans se sont rendues aux urnes en 2011, 

contre 69% des 75 ans ou plus. Le taux de participation de ces 
groupes d’âges lors des élections depuis 1995 corrobore cet 
exemple. Fluctuant entre 21% (1995) et 34% (2007), la par-
ticipation de la classe d’âges des 18 à 24 ans a été la plus 
faible de toutes, la plus forte étant celle des personnes de 75 ans 
ou plus, dont le pourcentage a oscillé entre 53% (en 2003) et 
69% (en 2011).

La participation à la vie politique est en général plus faible chez 
les femmes que chez les hommes. cette moindre participation 
est particulièrement marquée chez les femmes nées avant le 
début des années 50, ce qui s’explique communément par le 
fait que le suffrage féminin n’a été institué en Suisse qu’en 
1971. Les femmes qui ont grandi sans droits politiques et qui 
n’ont été que peu socialisées politiquement oseraient moins 
s’impliquer à cet égard que leurs contemporains masculins ou 
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Taux de participation par classe d’âges et par sexe

Intervalle de confiance1

1 Les intervalles de confiance permettent de déterminer si les différences sont statistiquement
significatives. Seuls des pour cents dont les valeurs inférieure et supérieure de l’intervalle 
de confiance ne se superposent pas ni se touchent peuvent être considérés comme statistique- 
ment significativement différents.

Exemple de lecture: dans la classe d’âge des 18 à 24 ans, 31% des femmes
 et 33% des hommes ont voté.
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Participation par âge et par sexe

1 Les intervalles de confiance permettent de déterminer si les différences sont statistiquement
significatives. Seuls des pour cents dont les valeurs inférieure et supérieure de l’intervalle 
de confiance ne se superposent pas ni se touchent peuvent être considérés comme statistique- 
ment significativement différents.

Intervalle de confiance1
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Exemple de lecture: Dans la classe d’âges des 75 ans et plus, 46% des femmes
 et 77% des hommes ont voté lors des élections du Conseil national 
 de 1995.

http://www.bfs.admin.ch/bfs/portal/fr/index/themen/11/07/01/02/05.html
Werner Seitz
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autres textes traitants le thème «vieillissement actif»  http://www.bfs.admin.ch/bfs/portal/fr/index/themen/01/22/nl.html
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que leurs jeunes congénères ayant été socialisées de façon 
 égalitaire en termes de citoyenneté. Les premières élections  
du conseil national au sujet desquelles on dispose de données 
électorales «Selects», à savoir celles qui ont eu lieu en 1995 et 
1999, ont connu un taux de participation d’environ 45% de la 
part des femmes de 75 ans ou plus et d’environ 80% de la 
part des hommes de la même classe d’âges. La différence liée 
au sexe représentait donc plus de 30 points de pourcentage. 
Par la suite, cet écart s’est constamment réduit d’une élection 
à l’autre, et il n’était plus que de 13 points lors de l’élection du 
conseil national de 2011, ce qui correspond à peu près à celui 
observé dans d’autres classes d’âges.

Les personnes âgées ont tendance à favoriser  
les partis bourgeois et autres partis de droite 

Le choix d’un parti dépend de divers facteurs. Les plus détermi-
nants sont les positions et valeurs politiques, de même que les 
caractéristiques sociales telles que la formation scolaire ou le 
revenu. bien que l’âge ne soit pas un facteur clé dans le choix 
d’un parti, l’enquête postélectorale «Selects» met au jour des 
différences parfois très prononcées dans la structure par âge de 
l’électorat des différents partis.

Abréviations des partis

PLr PLr. Les Libéraux-radicaux* 
PDc Parti démocrate-chrétien suisse 
PS Parti socialiste suisse 
UDc Union démocratique du centre 
PVL Parti vert-libéral 
PbD  Parti bourgeois démocratique 

(2008: scission de l’UDc)
PeS Parti écologiste suisse

*  en 2009, fusion du PrD (Parti radical-démocratique) avec le 
PLS (Parti libéral suisse) au plan national sous la dénomina-
tion de «PLr.Les Libéraux-radicaux». 

Lors de l’élection du conseil national de 2011, comme toujours 
depuis 1999, la majeure partie des seniors, soit plus d’une per-
sonne sur trois âgée de 75 ans ou plus, ont voté pour l’UDc. 
L’UDc a également obtenu un nombre de voix supérieur à la 
moyenne de la part des personnes de 65 à 74 ans mais aussi de 
la part des jeunes de 18 à 24 ans. comme aux précédentes 
élections, l’UDc est le parti qui a obtenu le plus de voix de la 
part des jeunes.

Les partis bourgeois, soit le PLr en particulier, mais également 
le PDc et le PbD, ont obtenu des résultats supérieurs à la 
moyenne de la part des personnes de 65 ans ou plus. toutefois, 
si le PLr a eu, auprès des jeunes, un succès légèrement supé-
rieur à la moyenne, ce ne fut pas le cas du PbD et du PDc.

Les partis écologistes sont boudés par les seniors. Le PeS et le 
PVL se sont clairement avérés être les partis des jeunes et des 
classes d’âges moyen. Ils n’ont obtenu presque aucune voix de 
la part de l’électorat de 75 ans ou plus. en matière électorale, 
cette classe d’âges apparaît de toute évidence comme le talon 
d’Achille du PS, même si ce parti a reçu de leur part un appui 
légèrement plus important que ce ne fut le cas du PeS et du PVL.

Les 65 ans ou plus ne sont guère présents dans 
les listes électorales et parmi les élus

Malgré leur importante participation électorale, les personnes 
de 65 ans ou plus sont très nettement sous-représentées dans 
les listes électorales: ils ne représentaient que 4,5% de l’ensemble 
des candidats. À l’inverse, les jeunes ont été proportionnellement 
nombreux à poser leur candidature pour un mandat au conseil 
national, ce qui est un phénomène relativement nouveau. Lors 
de l’élection du conseil national de 2011, les jeunes de 18 à 
24 ans et de 25 à 34 ans ont représenté ensemble environ 39% 
de toutes les candidatures. 
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Exemple de lecture: parmi les 18 à 24 ans, environ 18% des personnes ont voté
 pour le PS, 10% pour le PES et 10% pour le PDC.

55–64 ans 65–74 ans 75 ans et plus

PLR Intervalle de confiance1

1 Les intervalles de confiance permettent de déterminer si les différences sont statistiquement
significatives. Seuls des pour cents dont les valeurs inférieure et supérieure de l’intervalle 
de confiance ne se superposent pas ni se touchent peuvent être considérés comme statistique- 
ment significativement différents.

Décision de vote par classe d’âges (18–54 ans)

Décision de vote par classe d’âges (75 ans et plus)
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On constate que, lors des élections, les seniors s’en tirent 
encore moins bien que dans la phase de candidature: ils ne 
représentent en effet que 3% des députés du nouveau  conseil 
national, dont une seule personne de plus de 75 ans. La majo-
rité des conseillères et conseillers nationaux – 69,5% – appar-
tiennent à la classe d’âges de 45 à 54 ans ou à celle de 55 à 
64 ans. 

Si l’on compare le pourcentage d’élus à celui des candidats, on 
obtient le taux d’élection. celui-ci indique la «chance statis-
tique» d’être élu. Si le rapport entre le nombre des élus et celui 
des candidats est en équilibre (p. ex. 30% d’élus, 30% de can-
didats), le taux d’élection est de valeur 100. Un taux d’élection 
de plus de 100 indique des chances d’élection supérieures à la 
moyenne, un taux de moins de 100, des chances inférieures à 
la moyenne. 

Le taux d’élection manifestement le plus élevé a été celui des 
personnes faisant partie de la classe d’âges de 55 à 64 ans. La 
valeur 218 de ce taux indique un pourcentage d’élus plus de 
deux fois supérieur au pourcentage des candidats. Les personnes 
de 45 à 54 ans (153) ont, elles aussi, enregistré des taux d’élec-
tion très élevés. ces taux ont été en revanche inférieurs à la 
moyenne chez les personnes de 65 à 74 ans (60) et chez les 
jeunes (taux d’élection de valeur 2 chez les jeunes de 18 à 24 ans, 
de valeur 37 chez ceux de 25 à 34 ans). La classe d’âges de 
75 ans ou plus a obtenu un taux équilibré (102) du fait que le 
faible pourcentage des élus (0,5%) correspondait à leur faible 
pourcentage parmi les personnes figurant dans les listes électo-
rales (0,49%). 

Un coup d’œil sur les partis montre que les 6 élus âgés de plus 
de 65 ans appartenaient à l’un des quatre grands partis: 2 UDc, 
2 PS, 1 PLr, 1 PDc.

*   Werner Seitz, Madeleine Schneider,
Office fédéral de la statistique
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Contacts sociaux des personnes âgées  
en établissement médico-social
La situation des personnes âgées résidant en établissement 
médico-social (EMS) est souvent considérée comme étant 
synonyme de solitude et d’absence de relations sociales. Plu-
sieurs études mettent en relation l’absence de soutien social  
et le placement en institution (Andrew, 2005). Mais qu’en est-
il vraiment? Quel est le tissu relationnel des personnes âgées 
vivant en EMS? En quoi est-il différent de celui des personnes 
âgées vivant en ménage privé? Quels sont les facteurs asso-
ciés à la fréquence des contacts sociaux des personnes en 
EMS?

Proportion de personnes âgées en EMS

L’entrée en eMS est principalement due à une augmentation 
des besoins d’aide et de soins et à des raisons médicales. en 
2009, environ 84’000 personnes âgées de 65 ans et plus 
vivaient en maisons pour personnes âgées ou en eMS pour  un 
long séjour (6% de la population suisse de 65 ans ou plus).  
La proportion de personnes résidant en eMS augmente sensi-
blement avec l’âge: elle passe de 1% chez les 65–74 ans à 28% 
des 85 ans et plus. Les femmes constituent 75% de la population 
des eMS. Les femmes très âgées (dès 85 ans) composent près 
de la moitié de résidentes et résidents (48%).

Relations de confiance

De bonnes relations sociales, des contacts fréquents et bien éta-
blis et un soutien social important sont des éléments essentiels 
pour la qualité de vie, le bien-être et la santé des personnes de 
tous âges. c’est particulièrement le cas des personnes âgées, 
qui sont confrontées au rétrécissement de leur réseau social, 
notamment en raison du veuvage et de la disparition des contem-
porains. 

Les personnes âgées sont bien entourées: 79% des personnes 
en eMS et 82% des personnes en ménage privé ont au moins 
une personne sur laquelle elles peuvent compter pour les soute-
nir ou les aider en cas de besoin. Parmi les femmes vivant en 
eMS, les célibataires ont moins souvent une personne de sou-
tien que celles qui sont mariées ou veuves (67% contre respec-
tivement 88% et 84%). A domicile, le fait d’avoir une personne 
sur qui compter en cas de besoin n’est pas lié à l’état civil mais 
plutôt à l’âge. La proportion de personnes en ménage privé 
ayant une personne de soutien dans son entourage diminue 
avec l’âge. ce recul est plus précoce chez les hommes que chez 
les femmes (dès 75 ans contre dès 85 ans). 

http://www2.unil.ch/selects/IMG/pdf/Selects_2011_Brochure_F.pdf
http://www2.unil.ch/selects/IMG/pdf/Selects_2011_Brochure_F.pdf
Werner Seitz
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